
EXTRAIT DE LA

du i5 février.

1. Henri-Louis Droz, horloger-domicilié
à la Chaux-de-Fonds , ayant été pourvu d' un
curateur en la personne.de M. Joseph Gon-
thier-Diicoiniiui n , qui a été établi juridi-
quement eu cour de justice de la Chaux-de-
Fonds , le public est informé de cette nomi-
nation pour sa gouverne. ,M. Gonlhier-Du-
commun invite toutes les personnesqui sont
débitrices de son pup ille , à s'adresser à lui
curaleur, pour régler leurs comptes, annon-
çant qu 'il désavouera toutes les dettes et
contrats quelconques que pourrait faire dé-
sormais son pupil le sans son autorisation
expresse. Donné pour être inséré trois fois
dans la feuillej olficielle de l'état. Chaux-de-
Fonds , le 8 février  1844.

E. VEUVE , greff ier.
2. La chancellerie d'état informe les res-

sortissans de celte principauté , que, dans sa
session de juin 1S43 , le corps législatif a
voté deux lois, l'une réglant les formalités
relatives aux successions en ligue ascen-
dante , l'autre modifiant celle sur les pour-
suites pour délies du 2 mai 1833 , que ces
lois , sanctionnées par S. M., ont été enté-
rinées par le conseil le 8 janvier  1844 , et
promul guées le 24 du même mois , et que
des exemplaires en ont été envoyés au pré-
sident et secrétaire de chacune des commu-
nautés de la principauté , auxquels les per-
sonnes qui auraient intérêt à en connaître
les dispositions sont invitées à s'adresser.
Donné au château de Neuchàlcl , le 8 fé-
vrier 1844. CHANCELLERIE .

3. Le ebnseil d'étal , par arrêt en date du
7 février 1844 , ayant ordonné la l iquidation
sommaire des biens de Louis-Auguste Du-
bois , horloger , qui a quitté clandestine-
ment sou domicile , M.I Louis Challandçs ,
maire de la Chaux-de-Fonds , a fixé la jour -
néede celte liquidation aujeudi7mars 1844.
En conséquence , tous les créanciers du sieur
L.-A. Dubois susmoinmé sont requis de se
présenter le dit  jour à l 'hôtel -de-vi l le  de la
Chaux-de-Fonds , dès les 9 heures du mal in ,
pour faire inscrire leurs titres au passif de
la masse du dit Dubois , et êlre colloques
s'il y à,l'teu , sous peine de forclusion. Don-
né pour être inséré trois fois.dans la feuil le
officielle de l'état. Chaux-de-Fonds , le 10 fé-
vrier 1844. E. VEUVE ,- greffier.

4. Le sieur Salomon Dreyfuss ayant fait
barre et arrêt sur tous les efïets que peut
avoir  en mains le sieur Pierre Binkert , au- :
bergiste au Lion d'or à la Chaux -de-Fonds ,
appartenant au sieur J.-J. Tellcnbach , dont
le domicile est inconnu , pour se faire paie-
ment d'un billet souscrit en sa faveur le 3
ju i l le t  1843 ,.mon tan t  à 55 fr. , le sieur Tel-
lenbach en est rendu sachant , et est en
outre péremptoirement assigné à compa-
raître par devant  la cour de ju stice de la
Chaux-de-Fonds , le mardi 5 mars 1844, à
l 'hôtel -de-vi l le  du tl i t  l ieu , dès les 9 heures
du matin , pour opposer , s'i l  le jug e conve-
nable , à la demande en i n v e s t i t u r e  qui sera
pc/stulée le d i t  jour  de la barre dont  il s'agit
taule tle quoi il sera passé outr e  et pris pas-
sement contre lui.  Donné pour être inséré
trois fois dans la feu i l le  ollicie lle de l'état.
Chaux-de-Fonds , le 10 février 1S44.

E. VEUVE , greffier.
5. Le sieur David-Fran çois Mellier , ins-

pecteur du bétai l  de Bevaix , ayant délivré
le 9 novembre IS43 , au sieur Abram-Ga-
briel Cuvit , deux certificals de sauté , l' un
portant le n° 95 pour une vache rouge mo-
telée , âgée de Irois ans deux mois , et le se-
cond sous n° 96 , pour une vache rouge jail-
lolée , âgée de 5 ans quatre mois , certificats

FEUILLE OFFICIELLE

qui se trouvent perdus , le conseil d'état ,
par son arrêt en date du 5 février courant ,
a autorisé le dit sieur Meillie r , inspecteur ,
à faire mention dans son registre d'attenlé
de la perte des dits certificats , lesquels sont
annulés par le. présent avis , qui sera inséré
dans les 3 prochains numéros de la feuil le
ollicielle. Donné par ordre au greffe de Bou-
dry , le 10 février 1844.

CH. -H. AMIET , greff ier .
6. Le directoire fédéral a communiqué

au gouvernement de la principauté un ex-
trait d'une dépèche du consul-général delà
confédération à Rio-Janeiro , annonçant que
le sieur Adolp he Fatton , du Graild-Bour-
geau , horloger à Fernambouc , empire du
Brésil , a quitté furtivement son établisse-
ment , abandonnant  sou magasin Ct ses mar-
chandises , qu 'un inventaire de sa masse a
été dressé , et que les créanciers heuchâle-
lois qui auraient des réclamations à faire au
dit Fatlon , doivent  les adresser so.it au con-
sul suisse à Fernambouc , soit ait consul-
général à Rio-Janeiro. Ensuite dès ordres
qu 'elle en a reçus, la chancellerie porte cette
communicat ion à la connaissance des per-
sonnes qu 'elle peut intéresser . Donné au
château de Neuchâtel , le 12 février 1844. '

CHANCELLERIE.. . ¦

7. Le conseil d'état , par son arrêt en date
du 5 février courant ,  ayant autorisé lé sieur
D.-F. Mellier , inspecteur dû bétaiLde la
commune de Bevaix , à enreg istrer de nou-
veau une génisse appartenant à Jéan .Stôkli ,
domicilié à Bevaix , qui ^&aïf été mise par
lui , l'été dernier , en al page rière l'inspec-
tion de Rochefort -, et pour laquelle il lui
avait été. délivré un certificat de sauté à la
date du 1er juin 1843 , oui-tant lé n ' 36 , et
qui se trouve perdu, le dit certificat est ren-
du nul par le présent avis , qui géra inséré
dans les 3 prochains nos de la feui l l e  o lli -
cielle. Au greffe de Boudry , le 10 février
1844. C.-H. AMIET , greffier.

8. Conformément à l'art. 4 du règlement
sanitaire du 27 février  1839 , la chancel ler ie
d'état informe le public que M. Mat thia s
Hagmauu , de Sevelen , canton de Sainl-
Gall , a été autorisé à prati quer la méd ecine
ct la chirurgie dans la princi pauté , eu qual i té
de médecin-chirurgien tle premièr e classe.
Donné au châte au de Neuchâtel , le 12 fé-
vrier 1844. CHANCELLERI E .

9. Sur la demande du sieur Jules-Samuel-
Henri Borel al l ié  Landry , maitre terr in icr ,
bourgeois de cette ville , ia cour de jus t ice
de Neuchâtel lui a nommé , le 19 janvier der-
nier , un curateur en la personne de M.Alex ,
de Pourtalè s , major d' arti l lerie et membre
du grand-conseil de cette v i l le , ce dont le
publ ic  est rendu sachant ,  afin que personne
ne contracte dorénavant  avec le dit Borel
sans le consentement de son curateur , le-
quel au besoin se prévaudra selon droit  du
présent avis. Donné pour êlre inséré troi s
fois dans la feui l le  officielle. Neuéliàtel , le
12 février 1844. F.-C. BOREL, greffier.
10. Conformément au désir manifesté par

la cour de justice de Travers , le. j ou r  du
plaid de cette ju r id i c t ion  a été changé et
fixé au vendredi au lieu du samedi , ce qui
est porté à la connaissance du public .  Don-
né au château de Neuchâtel , le 31 janvier
1844. Par ordre du consei l d'étal.

CHANCELL ERIE .
11. Ensuite d'un arrêt  du conseil , d'état

en date du 17 du mois écoule , et d' une di-
rection de la cour de justice de Thielle , le
sieur Al p.-H. Clerc , notaire à Neuchâtel ,
agissant en sa quali té  de tuteur  ju r id ique
des deux enfans mineurs  de Jean-Frédéric
Favarger et de Marianne-Con stance née1 rince dit Clo t tu , et qui sont :  Charlotte-
Adéla ïde , âgée de 10 ans , et Louise -AnnaFavarger , âgCc de quatre ans , se présen-
tera devant  l 'honorable cour de justice de
I lnelle . qui sera assemblée dans l'hôtel de

commune de Saint-BIaise 3 le vendredi 1er

mars prochain , dès les 9 h. du matin , pour
postuler au nom des deux enfans Favarger
une renonciation formelle et juridique aux
biens et deties présens et futurs de leur dit
père Jean-Frédéric Favarger. En consé-
quence , tous ceux qui croiront pouvoir
s'opposer à cette renonciation , sont requis
de se présenter le dit jou r au lieu et à
l'heure indiqués , pour faire valoir leurs
droits sous peine de forclusion. Donné pour
être inséré trois fois dans la feui l le  officielle
de l'état. Au greffe de .Saint-Biaise , le 29
janvier  1844; JurçiÊR , greffier. ,' .".'

12. Le conseil d'état ayant , par un man-
dement en date du 4 décembre 1843, ac-
cordé le décret des biens et dettes de Henri-
Constant Barbezat , du Grand-Bayard , fa-
bricant d'horlogerie au Locle , fils de Henri
Barbezal et de Henriette née Dubois. M. le
maire du Locle a fixé la journée pour la
tenue de celle discussion au lundi 26 fé-
vrier courant ; en conséquence , tous les
créanciers du discutant , à quel titre qu 'ils
le soient , sonlrequis .de .se présenter devant
le juge de cette faill i te , qui siégera le sus-
dit jour , dans la petite salle de l'hôtel-de-
ville du Locle , à 9 heures ,du malin , pour
faire valoir leurs prétendons et être ensuite
colloques , cas échéant , sur les biens de là
masse , cela sous peine de forclusion , pour
tous ceux qui feront défaut. Donné pour
être publié en la forme ordinaire , au greffe
du Locle , le 2 février 1844. . , .

. _ . F A.V A.R.GE.R, ., greff ier. ;
13. Le sieur Reinliart-Fortische , domicilié

.à la Chaux-de-Fonds. ayant saisi , par voie
de reddition dégages , les deniers qu 'il doit
au sieur David-Louis Houmard , demeurant
à Champoz , canton de Berne , cela pour se
faire paiement de SL. 16„60 , formant le
solde en eapilal d' un billet du 13 novembre
1821 , et de l ' intérêt  de la dite somme pour
les cinq dernières à 5% par an. En consé-
quence , le dit sieur D. -L. Houmard est
rendu sachan t dé cette saisie , et est en ou-
tre assigne péremptoirement a comparaître
devant  la cour de justice de la Chaux-de-
Fonds ,  qui sera assemblée dans la salle
d' audience de l 'hôtel-de-ville du dit lieu , le
mardi 27 février courant , dès les 9 heures
du matin , pour là opposer , s'il lejuge con-
venable , à l'investiture de, la di te  reddition
de gages qui sera postulée le jour sus indi-
qué , sinon quoi il sera passé oulrc. Donné
pour être inséré trois fois dans la feuille
ollicielle. Chaux-de Fonds' , le 3 février
1844. - E. VEUVE , greffier.
14. A la demande de Fréd.-Justin Fallet,

domici l ié  à Dombresson , la cour de justice
de Valangin lui a nommé un curateur en la
personne du sieur Frédéric Rognon , no-
taire et grand sautier de Valangin , lequel
désavouera toutes dettes et conventions
faites par son pup ille sans sa participation
expresse. Donné pour recevoir la publica-
tion requise , à Valangin , le 3 février 1844.

C.-G. GABEREL , greff ier.
15. MM. les communiers de la Chaux-de-

Fonds , tant  internes qu'externes , sont ci-
tés à se rendre dans l' assemblée générale
de communauté qui aura lieu dimanche 3
mars 1844 , â l' issue du service divin , dans
la salle d'audience de l'hôlcl-de-villcj cle la
Chaux-de -Fonds ; celle assemblée devant
délibérer déf ini t ivement  sur la demande en
réception d' un nouveau communier.
Le secrétaire de commune , 0. JACOT , not.
16. La maison de commerce en épicerie ,

qui a existé en celte ville sous la raison
de Henr i Fleury , est main tenan t  dissoute ,
ce qui est mis à la connaissance du public
pour sa gouverne. Donné au greffe tle Neu-
châtel , le 5 février 1844.

F.-C. BOREL , greff ier.
17. Le 22 décembre passé , M. Terrissc-

Couloii ; membre du gran d-consei l , ayant



été établi tuicur à Henri Chédel , ci-devait l
maître ferblantier , il prévient  le public de
sa nomination , afin que personne ne fasse
de confiance à son pupille sans son autori-
sation expresse. Il prévient en même temps
tous ceux qui pourraient  avoir des comptes
à régler , de bien vouloi r  le faire d'ici au 1er
avril prochain . Donné pou r être publié trois
fois'dans la feuille officielle de l'état. Neu-
châtel , le 23 janvier  1844.

F.-C. BOREL, greffier.
18. Le sieur Gustave Descombes, grand

sautier à Lignières , ayant été nommé par
la cour de justice de Thielle luleur des en-
fans mineurs de défunt Jean-Pierre Chanel
et de sa femme Marguerite née Bonjour ,
vivans domiciliés à Saint-Biaise , il invite en
conséquence toutes les personnes qui au-
raient des réclamations à lui adresser en
cette qualité à les faire inscrire au greffe de
Saint-Biaise d'ici au 1er mars prochain , afin
qu 'il puisse vaquer à la li quidation de celte
masse. Donné à Saint-Biaise , pour ,être in-
séré clans la feuille officielle de l'étal , le 27
janvier 1844.

A. JUNIER , greffier.
19. Le décès d'Henriette , née Perrin j femme

de Jean-H. Robert fils, propriétaire derrière
Chésaux sur Noiraigue , ayant provoqué
certains arrangemens entre celui-ci et les
héritiers invêtus de la succession de sa
femme, il leur importe à lous de connaître
les charges de celte succession ; en consé-
quence ils prient lous les créanciers de Jean-
Henri Robert fils et de sa femme décédée
Henriette Robert , née Perrin , à quel que litre
que cesoit ,de bien vouloir donner connais-
sance, d'ici au 1er mars prochain , soit à M.
le justicier Henri-François Perrin , soit à M.
le .justicier Auguste Jeanneret , l' un el l'autre
à Noiraigue , de la nature et de la valeur de
leurs créances. Donné parordonnance , pour
être inséré dans trois ordinaires de la feuil le
officielle , au greffe de Travers, le 29 janvier
1844-

H.-J. COULIN , greff ier.
20. Conformément à l'article 4 du règle-

ment sanitaire du 27 février 1839, la chan-
cellerie d'état informe le public que M. le
docteur Jules Mercier , bourgeois de Neu-
châtel , a été autorisé à prati quer la médeci-
ne et la chirurgie dans la principauté , en
qualité de médecin et chirurgien de première
classe. Donné au château de Neuchâtel , 29
janvier 1844.

CHANCELLERIE.

Fin de la Feuille officielle.

AVIS OFFICIEL ÉTRANGER.
— Le bénéfice d'inventaire de la succes-

sion de feu Ùlric Wiedmer , do Rohrbach ,
en son v ivant meunier àTreitron , ayanlété
accordé à ses héritiers , tous ses créanciers ,
ainsi que ses débiteurs , soit directement ou
pat* cautionnemens , sont sommés d'indiquer
leurs prétentions ou redevances par écrit
au secrétariat de préfecture de Cerlier , d'ici
au 19 mars prochain inclusivement ,  sous
peine des suites prononcées par la loi en
cas de non intervent ion.

Cerlier , le 31 janvier  1844.
Secrétariat 'de préfecture , BUHLER .

IMMEUBLES A VENDRE.
i..' Le samedi 9 mars prochain , a 5 heures du

soir, on exposera en vente dans l'auberge desXIII
Cantons, à Peseux, une maison sise dans ce village
avec un ja rdin conli gu , le lout limité d' uberre par
le sieur Al phonse Martin ct autres , de bise par
l'hoirie de feu François Burgat , de j oran par le
sieur ancien D. Roulet-Vaucher , et de veut par
une ruelle.

2. La munici palité de Cudrefin , autorisée par
le conseil communal , exposera en vente par en-
chères publi ques , le vendredi i5 mars prochain ,
à 10 heures du matin , dans sa séance tenue à la
maison de-ville , l'auberge que possède la commune
sous l'enseigne de l'Ours j les conditions de celte
vente seront lues avant les mises, ct sont déposées
au greffe munici pal , où chacun peut en prendre
dès à-présent connaissance. Celte auberge a été
construite il y a peu d'années ; elle est fort bien si-
tuée , donnant d'un côté sur la princi pale rue et de
l'autre sur le port qui est très fréquenté. Cette
auberge a également de vastes dépendances pour
des écuries et remises.

3. On offre h vendre par voie de minute, à
l'auberge desXIII Cantons , à Peseux , le i cr mars
1844 J " 4 heures du soir , une maison sise a Peseux ,
bâtie nouvellement , se composant d'un j oli loge-
ment de maîtres , composé de a chambres el une
à resserrer qui esl voisine de la cuisine; et en ou-
tre un établissemen t complet de lerrinier.

tage , galetas ct plusieurs dépendances com-
modes, un verger et un jardin conti gus. S'adresser
pour voir l'immeuble et les conditions de la vente
au sieur Benoit , aubergiste , dépositaire dé la mi-
nute , ou au soussigné. Valang in , le 8 lévrier
1844- R OGNON , grand sautier.

7. A vendre , ou de préférence à louer , à des
conditions très-favorables, avec ou sans les terres
qui en dépendent : ,

E.A FORGE DU TORBEUT,
PRÈS CORMOBET ,

Cette usine , avec maison d'habitation el remise,
p arfaitement située au bord de la route et au centre
du Val-de-St-Imier , aj ant nne grande chute et un
très-bon cours d' eau , peul èlre utilisée pour tout
genre d'industrie , niais le serait surtout avantageu-
sement par un maître forgeron connaissant bien la
fabrication des outils et des pièces pour mécani-
ciens. S'adr. pour le prix et les conditions , au pro-
priétaire M. Peusero t , à Bieuue.

VENTES PAR VOIE D'ENCHERES.
8. Sous permission obtenue , on exposera en

mises franches et publiques à la Joncbère , le 26
février 1844 > dès les 9 heures du malin , savoir :
2 vaches , 4 chars et charrue , 1 herse , pioches ,
crocs et outils divers , ainsi qu 'enviion 1000 pieds
de fumier , et de la paille de froment. De plus
bois-de-lit , garde-robes, tables, lit-de-repos , chai-
ses, matelas , batterie de cuisine , et grande quan-
tité d'obj ets dont l'énumération serait trop longue.

9. On exposera en mises , dans la* maison de
feu Jacob Boiel , entrée rue St-Houoré , le j eudi
29 courant , dès les 9 heures du matin , différents
meubles el effets, batterie de cuisine, elc. Les mi-
ses commenceront dès 9 heures du matin.

10. Le public est informé que M. F.-L. Pury,
notaire, exposera en mises à de favorables condi-
tions, lemobilierruralde son domaine du Buisson ,
près de Wavre , qui se compose de 3 chars de cam-
pagne , 2 charrues belges donl l'une entièrement
neuve sort des ateliers de M. Levrat de Crans, un
semoir , un fort rouleau en chêne avec sa monture ,
une pesante herse , un battoir, des harnais de tra-
vail pour vaches el chevaux , une j eune vache de
Schwylz , et quantité d'autres objets dont on sup-
prime le détail. — Les mises auront lieu à la maison
de ferlne du dit domaine , le lundi 26 février cou-
rant , à 1 heure après midi.

' 11. Il sera procédé par voie de mises qui auront
lieu h la Borcarderie rière Valang in , le lundi 4
mars prochain , dès les 10 heures du malin , à la
vente publique d'uu entrain complet de labourage,
consistant en trois chars avec lous leurs accessoi-
res, 4 charrues, 4 herses , 2 harnais pour chevaux ,
un dit pour bœuf , deux j ougs el leurs accessoires,
plusieurs menus instrumens et ustensiles aratoires
dont on supprime le détail. Qu vendra parla même
voie une vache et divers ustensiles propres à l'étal
de vacher.

Enchère de livres reliés.
Le soussigné exposera en enchère , le j eudi 22

février 1844, environ 4ooo volumes , pour loules
les sciences , branches de la littérature et des arts.
On peut se procurer sans frais des catalogues chez
M. Wischer, luthier à Neuchâtel, rue Fleury , le-
quel se charge ra aussi des commissions cl des paie-
mens. H. LAEMLIN , anti quaire a Schaffhousc.

i3. Le j eudi 22 du présent mois de février ,
dès les 9 heures du matin , on exposera aux en-
chères au second élage de la maison Touchon ,
ci-devant Benj amin Petitp ierre , à la Croix-du-
marché , une bonne partie du mobilier de Mad.
Ducro t née Perret , consistant essentiellement en
matelats , traversins , oreillers , couvertures et au-
tres obj ets de literie , commodes , chiffonnières ,
secrétaires , tables , plians : fauteuils , un ameuble-
ment complet , une Irès-grande glace sortant de la
fabrique , plusieurs bois de lits , un grand lap is de
chambre , de la baterie de cuisine et une quantité
d'autres meubles et ustensiles de ménage trop
longs à détailler.

A VENDRE.
i 4 -  M. le justicier F.-A. Dardel , a St-Blaise ,

offre à vendre une belle et bonne carabine avec
son couteau de chasse, faite par un des meilleurs
armuriers du pays; plus , un uniforme de carabi-
nier , avec épaulettes , uu schako el un waidsac.
Ces objets sont très-bien conservés.

i5. M. Humbert-Droz , pharmacien , vient de re-
cevoir un nouvel envoi de clysopompes ; il a éga-
lement reçu des tubes de rechanges pour les an-
ciens clysopompes dont les tubes sont hors d'usage.

On trouve aussi chez lui des bandages fins et
différens instrumens en gomme élasti que. Tous ces
objets sortant des meilleures fabriques sont à des
prix très-modérés.

16. En commission , chez L. Georget , menui-
sier , en face du Gymnase , des chaises en noyer
vernies , placets en paille , que l'on céderait a bon
compte; plus de rencontre , une berce en sapin.

17. Une romaine presque neuve et très-juste ,
avec laquelle on peut peser 480 lb. S'adresser à
Abram Goslelv , faubourg du Landeron.

HOTEL DES TROIS-ROIS,
au Locle, à vendre.

4. L'hoirie de feu M. Henri Vuagneux expose
eu vente par la voie de la minute et des enchères
publi ques la propriété qu 'elle possède sur la gran-
de place du Locle , consistant :

i°En un grand bâtiment servant à l'usage d'une
hôtellerie sous l'enseigne des Tl'ois-Rois , et
renfermant dans un rez-de-chaussée et 3 étages ,
toutes les dépendances nécessaires à une exploita-
tion de ce genre. Dans les 20 et 3e étages existent
deux logements que l'on peut louer avantageuse-
ment. Une partie seulement du premier étage est
occup ée en ce moment par un cercle nombreux ,
ce qui j ustifie de la capacité de cette portion clc
bâtiment qui , avec une quantité de chambres à
loger et une grande cuisine bien éclairée , dans la-
quelle on peu! faire arriver sur le lavoir l'eau de
la source dont il sera parlé ci-après , possède de
belles caves avec lesquelles on pourra céder quel-
ques bons vases. Ce bâtiment , construit depuis
1833, est couvert en tuiles ct est assuré h la com-
pagnie française du Pénix.

20 Un second corps de maison bâti dans la même
année que le précédent , couver! en tuiles , assuré
à la compagnie française l'Union et renfermant de
belles et vastes écuries, une remise , un grenier à
foin , un logem ent et beaucoup de place pour d'au-
tres greniers . Cette maison , qui est j ointe par un
mur mitoyen à celle de l'hoirie de feu M. Geor-
ges Schenk , peut , sans empêchement , être élevée
à la même hauteur que celte dernière , et elle pos-
sède pour le siège du fumier des écuries, et comme
allée de dégagement, le terrain qui est à son midi
jusqu'au Bied ou ruisseau , el j usqu'à la rue du
pont.

3° Une source d'eau , qui se prend près de la
partie du Communal du Locle appelée l'Argillat ,
et qui , jadis , formait une fontaine qui coulait à la
porte des écuries du numéro précédent.

4° Part et action à la fonlaine qui coule sur la
grande p lace publi que , â l'établissement des lava-
ges au midi de la rue de la Couronne , où il existe
trois fontaines à quel ques pas seulement de la mai-
son u° 2 ; et à la propriélé situé lieu dit à la Grec-
que , où se prennent les sources de la fontaine sur
la place.

L'ensemble de cet établissement , qui est bien
achalandé depuis nombre d'années , ne demande
pas qu 'on en fasse l'éloge ; seulement on fera ob-
server aux amateurs , qu 'indé pendamment de sa
belle position sur et à l'ang le sud-est de la place,
il rst situé sur les rues princi pales du village ; ayant
à l'est la rue du pont , soit la route de Neuchâtel ,
au sud In grande rvp de la Couronne, et au nord
le prolongement de la rue du Temple qui, dans
une époque peu éloignée , sera traversée par la
grande route de France , arrivant du point pitto-
resque du Col-des+Boches situé dans le fonds de
la vallée , el sera pour le moment du moins, le
premier hôtel que. l'on trouvera en arrivant au
Locle par les roules de France et Neuchâtel.

Une seule passation aura lieu pour cette vente
dans l'hôtel même,- et elle est fixée au samedi
2 mars prochain , à 8 heures du soir. En atten-
dant , la minute demeure déposée au bureau de
M. F.-L. Favarger , greffier du Locle, quien com-
muni quera lescondilions el recevra lamisc en prix
el les enchères ultérieures. Mad. veuve Vuagneux ,
qui habile la maison princi pale , se fera d'ailleurs
un plaisir de faire voir cet établissement el de
donner lous autres renseignements jug és utiles.

Vente d'une belle proprie'te'.
5. Le lundi 4 mars prochain , dès les 3 heures

après-midi , l'hoirie de feu lesieur Abraham-Louis
Malthey vendra définiti vement par voie d'enchè-
res , sous de favorables conditions , la plus belle
propriété du village de Cressier , laquelle vient de
lui èlre dévolue , consistant en: i ° Une maison
d'habitation commode et bien dirigée , renfer-
mant plusieurs chambres et deux cuisines*, le tout
parfaitement éclairé , deux caves , dont l'une à
voùlc forte avec des vases pour loger enviro n 40
bosses de vin. u° Une grange dans laquelle se
trouve un logement nouvellement construit , écu-
rie , une buanderie avec une fontaine à côté.
S* Une remise où sont placés deux pressoirs avec
les cuves qui en dépendent. 4° Uu beau el grand
j ardin sous les fenèlres au midi de la maison ,
vergei* y attenant et une vigne d'environ quatre
hommes conti gucattx appartenances de la maison ,
le tout en parfait état. S'adresser pour voir la pro-
priélé et conditions de la vente au notaire et grand
sautier Rognon , à Valangin , ou au sieur Bonj our ,
notaire et grand sautier au Landeron. Valang in ,
8 février 1844- R OGNON , notaire.

VENTE D UNE BONNE AUBERGE
à Boudevilliers.

G. Los créanciers colloques au décret des
biens de Charles-Fs. Benoil , exposent en vente
par voie de huitaine , l'auberge de la Croix-d'or
à Boudevilliers , sur la roule de la Chaux-de-
Fonds , se composant d'un bâtiment nouvellement
réparé , grande chambre de débit au rez-de-
chaussée , cave , cuisine , boulangerie neuve , écu-
rie , remise et grange , plusieurs chambres h l'é--



Chez Gruet , coiffeur ,

pour les mains.
19. Celle poudre toute végétale et fondante ,

adoucit la peau el lui communi que une douceur
et une blancheur parfaites. Son usage donne aux
ongles un poli des plus brillants , son emp loi Jrès-
facde la lait préférer aux savons dulcifiés.

20. Les peintres et autres artistes qui seraient
dans le cas de se pourvoir de cadres de toute es-
pèce, avec ou sans ornements , gothi ques 'ou ordi-
naires , sont avertis qu 'ils peuvent s'en procurer à
bon compte dans l'atelier de M. Radunscky , rue
de la Place d'armes , u° 6. Le même se charge de
dorures en tout genre , ayant rapport au» ouvra -
ges d'art , de scul pture , de statuaire et de menui-
serie, aux meubles, aux lambris, aux décors et au-
tres semblables.

21. Veuve Salomé Falton offre un habillement
et équi pement de voltigeur , un manteau , plu-
sieurs redingotes , habits et pantalons , des che-
mises , et une flûte à cinq clés , s'allongeaut pour
s'accorder avec le piano. Sa demeure est maison
Marthe , aux .Chavannes.

Pharmacie.
22. Les propriétaires actuels des sources d'Evian,

dans le but de faciliter le grand nombre de per-
sonnes du pavs qui font usage de ces eaux , ont dé-
cidé d'établir un dépôt pour le Vi gnoble dans la
pharmacie Humbert-Droz , qui pourra en délivrer
au prix de 5 V4 batz la bouteille. Ainsi les per-
sonnes qui étaient clans le cas de s'adresser soit à
Evian , soil à d'autres dépôts, n'auront qu 'à la faire
prendre à l'adresse ci-dessus, le dépôt devant être
continuellement pourvu et renouvelé d'eau venant
directement de la source.

2.3. D'occasion , cbez M. Junod , instituteur ,
rue du Château , à bas prix un grand nombre
d'ouvrages en toutes langues , tels que Molière ,
Racine , Massillon , La Harpe , leçons de littéra-
ture , de l'Allemagne , par Mmc de Staël , traduc-
tion de l'Iliade , de Catulle , Properce, Xénophon ,
Lucain , Arislole , Virgile , de Heyne, Schiller ,
Wieland , Gessner . Arioste et le Tasse italien-
français , par Pauckoukc; dictionnaire italien-frau.
ct allem. -franc., Shakspeare , Pope, Young, Roi-
lin , Rap in , etc., elc.

CHEZ LOUIS CtALIiANDRE,
AU DAS DE L'HÔTEL DES ALPES ,

24• Un grand assortiment d'étoffes en poils de
chèvre et mérinos quadrillés dessins nouveaux , à
des prix très-avanlageux. Al pacas grande largeur
à 16 batz l'aune , satins laine , grande largeur à 18
batz l'aune , foulards Lahors à i4 % et 18 batz ,
ct aussi un très-beau choix de foulards de l'Inde ,
impression de Londres.

25. Au magasin de M. Ch. Lichlenhahn , une
nouvelle poudre cosmétique parfumée , fortifiant
la peau el la rendant blanche el soup le. Le même
vient de recevoir un nouvel envoi de lampes so-
laires déj à si avantageusement connues , brûlant
toute espèce d'huile sans odeur ni fumée , et pou-
vant se placer sur d'anciens pieds.

Les amateurs de musique sont également pré-
venus qu 'il continue à tenir le dé pôt de M. linop
à Bàlc , donl les efforts tendront touj ours à satis -
faire ses abonnés , tant  sous le rapport de l'exac-
titude , que sous celui des demandes qu 'on pourra
lui faire.

2G. Au magasin de H. Reinhard , rue de l'Hô-
pital : un beau choix de rubans nouveaux dessins
écossais cl autres pour garnitures de chapeaux ct
bonnets ; à des p rix très-avanlageux .

Chez le même , la véritable eau de Cologne de
J.-M. Farina , p lace Juliers , par caissons de 6 fla-
cons, diminution de prix.

27. Chez Bovet , tap issier , au Carré rueNcttve ,
de rencontre un très-brin fauteuil de malade re-
mis à neuf , à un prix raisonnab le; le même est
touj ours bien assorti de tout cc qui a rapport à
son état , comme crins el laines pour meubles et
matelas , plumes , colon et édredon pour lits ,
couvertures en colon , dites en laine , lap is de ta-
ble , descentes de lils , sacs de nuit , franges en
soie et en coton , galons en lout genre , croies et
lézardes eu soie ct en colon , embrasses pour ri-
deaux , patères , anneaux , bâtons , pommes do-
rées , patinettes, cordons de souncllcs , plaques
de portes en cristal , dites en cuivre estamp é et
bronzé , ct quantité d'autres articles dont l'énumé-
ralion sérail trop longue. Il sera toujours favora-
ble aux amateurs dans ses prix.

28. Chez M™ Sieiuer-Preiurhorame , rue
des Moulius , de belles poires.

POUDRE C1TRINE,

4g. On offre à louer dès-maintenant dans la
maison de M,no la ministre Petitpierre , rue
Fleury , un grand magasin pouvant servir de dé-
pôt de marchandises et au besoin de logement.
S'adresser à Mme Petitpierre , à l'Evole. La même
offre aussi à vendre de vieilles fenêtres en chêne.

ON DEMANDE A LOUER.
5o. Pour la Saint-Jean prochaine , deux person"

nés demaudentà loueruue pinte ou vendage devin ,
en payant six mois d'avance si on le désire. Le
bureau d'avis indiquera.

5i. On demande à louer pour le i cr mars, une
petite chambre non meublée ayant poêle ouche-
minée. Le bureau d'avis indi quera.

DEMANDES ET OFFRES DE SERVICES
52. On demande pour le mois de mars un

j eune homme connaissant bien le pansement des
chevaux , et qui sache cultiver les légumes. S'a- :

dresser au bureau d'avis.
53. Une personne d'âge mûr désire une place

au plus vite pour faire un ménage ou pour cuisi-
nière ; elle tient plus à un bon traitement qu'aux
gages. S'adresser au burea u d'affaires, Fausses-
Brayes , n° 10 , à Neuchâtel.

54- ,Une j eune fille parlant allemand et français
désirerait avoir des ménages à faire ; elle sait cou-
dre et racommoder les bas. S'adr. à Madclaine
Kemp F, maison Borel , au.Carré.

55. Uneieune allemande munie de bons témoi-
gnages , sachant coudre , tricoter , filer , aimerait à
se placer comme servante ou bonne d'enfants.
S'adr . chez J. Muller , terrinier, à l'Evole.

56. Une allemande recommandable el porteuse
de bous certificats , cherche à entrer de suite en
service dans un petit ménage de celte ville. S'adr.
à M. Moser , n° 10 , Fausses-Brayes.

OBJETS PERDUS OU TROUVES.
57. On a trouvé , dans la rue Saint-Maurice ,

le samedi 3 février, un foulard de poche. On peul
le réclamer , en le désignant , chez M. l'intendant
de Sandoz, rue du Coq-d'Inde.

58. Le greffe de Neuchâtel a en sa possession
une grande chaîne en or , d'un beau travail et d'un
prix assez considérable ; la personne à laquelle elle
pourrait avoir été volée est invitée à s'adr. au dit
greffe , en fournissant des preuves et des rensei-
gnements nécessaires sur l'identité de celte chaîne.

5g. Un chien d'arrêt s'est trouvé enlevé à Saint-
Biaise , le 10 février ; ce chien a manteau blanc ,
oreille brune , une tache brunes sur les reins , ré-
pondânf~au nom de diamant ; les personnes qiii'ën
pourraient donner avis sont priées de s'adresser à
L. Dardel , à Saint-Biaise, contre récompense.

60. On peut réclamer à la librairie de J.-P. Mi-
chaud , en le désignant , un para pluie en soie noire,
oublié dès longtemps.

61. On a enlevé dernièrement et pour la se-
conde fois la serrure de lu porte d'uue vigne située
au Pain blanc n° 121. On invite la personne à la
remettre en place, si elle ne veut pas s'attirer des
choses pénibles.

62. Le j our de la foire de Neuchâtel , on a dé-
posé un paquet renfermant plusieurs obj ets dans
la bereelte d'un traîneau qui se trouvait au haut
des Terreaux. La personne qui l'a en mains est
priée de le faire parvenir , contre bonne récom-
pense, à Louis-Eugène Richard , à Coffrane.

63. On a perdu , dimanche passé, depuis Tra -
vers à Corcelles, un parapluie en soie foncée ; la
personne qui peut l'avoir trouvé est priée de le
faire tenir à A. Bourquin , sur la Place, à Neuchâ-
lel , contre bonne récompense.

64. On a échangé , lundi 5 février , dans l'hô-
tel de commune à Colombier , un manteau bleu
avec grand col , contre un de même couleur , à
plusieurs cols et un peu plus usé. La personne
qui a fait l'échange est priée d'en prévenir le sieur
Morel , au dit hôtel.

AVIS DIVERS.
65. Le comité de la Société des amis des arts

informe MM. les Sociétaires et MM. les Artistes
domiciliés dans le pays , que l'ouverture de la se-
conde exposition îles objets 3'artesl fixéeau i cr j uin
prochain. Les ouvrages d'art devront être rendus
au gymnase à Neuchâtel dès le i5 mai ; passé ce
terme le comité ne pourra garantir à leurs auteurs
l'exposition de leurs envois.

MM, les-membres de la Société sont prévenus
que le recouvrement de leur souscription annuelle
pour 1844 aura lieu dans le courant d'avri l pro-
chain , et qu 'ils recevront en même temps les litres
d'actions dont ils sont porteurs.

66. Le soussigné voulant faire exécuter des ou-
vrages de terrassement , à l'emplacement des ci-
bles d'artillerie à Colombier , invite les personnes
qui désireraient entreprendre ces ouvrages 5 lâche
(soit en gardant pour elles les terres de déblais ,
soit autrement) à se rencontrer le mardi 27 cou-
rant à r* 1/2 heures du matin , à la maisou-de-com-
muue de Colombier.

A. de POURTALèS, major .

CHAMPAGNE NEUCHATELOIS , I rc QUALITE.

18. Pour liquider cette partie de marchandise ,
on en trouvera encore au pri x de 10 batz la bou-
teille , verre perdu , chez M. Ch. Petitp ierre,, à côté
<les Halles. Chez le même, de beaux citrons , par-
faitement mûrs.

VINS ET LIQUEURS AU RABAIS.
J. Langendorf , aux Bercles , pour activer sa li-

quidation , vend à très-bas prix les marchandises
qui lui restent.

VINS. Champagne neuebâtelois à g batz la bou-
teille , Malaga , Bordeaux , Bourgogne , Yvorue
i834 ; du Rhin , Hochhcimer , etc.

LIQUEURS. Rhum , cognac , eau-de-vie du
Languedoc , extrait d'absynlhe , eau de cerise , li-
queurs douces diverses , etc.; le tout au pot et en
bouteilles ; eau de fleur d'oranger double , elc.

3o. Chez M. le docleurOlz à Cortaillod , envi-
ron trente toises de foin et quinze à dix-huit toi-
ses de regain en bon élat ct très-bien conditionnés.

3i .  Chez G. Enchelmayer, négociant à Berne ,
on trouve durant la saison des pâtés ct des terrines
de foies gras , à des prix de 20 à 25 francs de Fr.
Ils sont fabriqués par Hummel et Doyen à Stras-
bourg .

3*2. Bernard Ritter , entrepreneur de bâti-
mens offre de la terre noire rendue sur place à un
prix raisonnable. — Ues bois de construction. —
Une porte de grange presque neuve , des colon-
nes en chêne et les larmiers d'une écurie de
vaches et deux râteliers . — Des pigeons.

33. Un grand el j eune chien de garde , d'une
très-bonne race. S'adr. au bureau d'avis, qui indi-
quera.

ON DEMANDE A ACHETER.
34. On demande à acheter , de rencontre , un

bureau en bon éta l , grand , avec casiers , etc. pour
uu homme d'affaires. S'adr. au bureau d'avis.

A AMODIER.
35. La maison de forge appartenant à la com-

munauté de Cornaux , devenant vacante pour l'é-
poque de la Saint-Jean prochaine , cette dernière
informe en conséquence les maîtres maréchaux
qui auraient dos vues sur cet établissement , qu 'il
sera remis en amodiation par voie d'enchères le
le samedi 2 mats prochain , à 10 heures du malin ,
dans la maison-commune du dit lieu , où les aspi-.
rons pourront prendre connaissance des conditions
auxquelles cet atelier sera remis. Outre le local
de la forge, qui est munie des princi paux outils ct
d'un travail récemment construit , l'adjudicataire
aura encore la j ou issance d'un, logement , avec ca-
ve , grange et écurie, le lout contigu au même bâ-
timent. Le secrétaire de commune,

ALEX . CLOTTU. •¦ '¦¦¦ ¦

A LOUER
36. A louer dès la St-Jean Taiilierge du Cerf.

S'adr. à M. Aimé Quinche, rûë Fleiiry.
37. A Cormondrêche un appartement neuf qui

consiste en trois pièces, cave, galelas , plus j ardin ,
et-terrain pr plantage. En outre , pour l'année ou
la belle saison, un appartement pKopre composé de
deux chambres à poêle, vernies et tapissées, cham-
bre haute ,dite de domestique , avec appartenances
et dépendances nécessaires , jardin si on le désire.
S'adr. à Benoit Rncury , à Cormondrêche.

38. Pour la Saint-Jean ou:p lus tôt , une maison
au faubourg composée de cinq chambres , deux
cabinets , chambre de domestique , etc. S'adresser
à M. le pasteur Guillehert .

3g. Pour la St-Jea n , le second élage de la mai-
son Guyenet , me de la Treille n° 4, composé de
trois grandes chambres , uue dite de domesti que
et autres dépendances. S'adr. aux dames Guyenet.

4o. Dèsà-préscnt plusieurs chambres meublées
ou non meublées , avec poêle et cheminée , el la
pension suivant convenances. S'adr. au bur. d'av.

4 1. Pourla St-Jean prochaine , à des personnes
sans enfans , un second étage chez SloII , tisserand ,
rue des Chavannes.

42. Pour la St-Jean , rue St Maurice , un loge-
ment au second étage , composé de 4 chambres ,
cuisine , galetas , chambre à serrer et caveau; de
plus dans la même maison 2 petits caveaux. S'adr.
au sautier Quinche , â l'hôtel-de-ville.

43. De suite , une auberge avec cave , écurie ,
remise , et uu beau j ardin , situés sur une grand'-
route , à deux lieues de la ville de Neuchâtel.
S'adresser au bureau d'affaires , Fausse-Braye , n°
10, à Neuchâtel.

44- A louer pour la St. Jean le troisième étage
de la maison de MUc Henriette Heinzely, composé
de trois chambres , cuisine , chambre de domesti-
que el autres dépendances. S'adresser au proprié-
taire.

45. Pour Pâques , un logement b la tuilière
près Neuchâtel , consistant en trois chambres ,
donl l'une à poêle , cuisine , cave ct bûcher. S'a-
dresser à Bernard Riller , entrepreneur.

46. Des à-présent ou à la St. Jean prochaine ,
le logement au troisième élage de la maison Mar-
val j il se compose de 4 chambres , d'une cuisine ,d'un galetas et des autres dépendances néces-
saires. S'adresser au i cr étage de la dite maison.

_ 47. Des logemens disponibles dès la S'. Jean.
S'adresser à David Brun , au Tertre .

48. Unapparicmentmeublé. S'adr. àCh . Borel.
maitre tap issier.



6j . Les membres de Iq, société de lecture sont
informés que les livres peuvent être changés au
dépôt chez M. Gruet , le lundi et le j eudi , pen-
dant toute la jou rnée jusqucs à 6 heures du soir .
et non pas de dix heures à midi seulement , ainsi
que cela a été indiqué par erreur dans le cata-
logue de i844-

68. Les personnes qui seraient disposées à rem-
plir le poste de comptable à bord du bateau à va-
peur l'Industriel , pendant la -campagne prochaine ,
sont invitées à faire leurs offres de services à M.
Suchard , gérant , ou à MM. Fréd. Perret et Ce.

*6g. M. Sam. Moser , agent d'affaires , a Neu-
châtel, vient rappeler à l'honorable public qu 'il a
transféré son bureau d'affaires depuis environ 2
mois de la rue de la poste à celle des Fausses-
Braies , n° 10; il continue de se charger de toule
espèce d'écritures , telles que correspondance , te-
nue de livres , rédaction de notes , rentrée de
fonds, placement d'argent par petites et grandes
sommes, comme aussi placement de domestiques ,
ventes de propriétés et toule espèce d'immeu-
bles. Il remercie l'honorable public de la con-
fiance qu'il lui a accordée jus qu'à présent, et qu 'il
s'efforcera de mériter toujours plus.

J. -G. STUTZ,
près la grande boucherie.

70. Informe l'honorable public de celte ville et
de ses environs, qu'il dégraisse et approprie toutes
sortes d'étoffes , comme soies , laine , etc. ; il dé-
graisse les habits et enlève toutes les taches, en ren-
dant à l'étoffe sa couleur primitive et son lustre ;
il s'efforcera par sou bon travail et la modicité de
ses'prix , de satisfaire les personnes qui daigneront
lui accorder leur bienveillance.

7 1. M Puj ol , bijo utier , faisant les racominoda-
gesen bij outerie, prévient les habitants deNeuchà-
tel et des environs qu 'il achète le vieux or , en
bon et bas titre , au prix le plus avantageux pour
le vendeur. S'adresser à la boutique de Mmc Puj ol ,
modiste, sur le Pont-des-Boutiques.

72. François Steiner fils, tapissier, se charge de
la garniture de toute espèce de meubles élastiques
et autres , ainsi que de la confection de sommiers
et matelas à ressorts. Il espère que la solidité de
ses ouvrages et les soins qu 'il y apportera le re-
commanderont auprès des personnes qui voudront
bien l'honorer de leur confiance. On est prié de
s'adr. chez Mellcs Vuillomenet , à la Croix-du-
Marché.

78. Désirant donner des leçons de calligraphie,
de langue française , de mathématiques, etc. l'ins-
tituteur de l'école enfantine des Bercles avise les
personnes que cela pourrait intéresser, qu 'on peut
s'adresser à lui-même, aux Bercles , ou chez M.
Lucien Morel, à la rue du Château.

74. M. Vaucher, chirurgien dentiste de Ge-
nève, fait savoir qu'il est arriver à Neuchâtel où
il restera jusq u'au 5 mars ; il loge à l'hôtel des
Alpes.

T A X E  D U  P A I N

• dès le 7 Août i843.
Le pain bis ou mi-blanc. . . . à 5% cr. la livr.
Le pain blanc . .. . . . .. .. . h 6 y_, cr.
Le petit pain de demi-batz , doit peser 4 Vi once.

Celui d'un batz 8y2 »
Celui de six creulzers . . ..' . . i4"5'a "

T A X E  D E S  V I A N D E S
dès le 4 Décembre i843.

(des quatre quartiers seulement, sans autre charge.)
Le bœuf h 12 cr. j Le veau à 11 cr.
La vache h 11 n j Le mouton à 11 n

P R I X  DES G R A I N S .
1. N EUCHâTEL. AU marché du i5 Février.
Froment l'émine bu 26 a 27
Moitié-blé . . . .  — » 25 b 26.
Mècle . . . . . .  — »
Orge . • — n i 5 y2 .
Avoine . . . . . .  — a 11 b 11%.

2. BERNE . AU marché du i3 Février.
Froment l'émine bz. : rappes

' Epeautre . . . . .  — » 26: 5 »
Seigle — n 17 : 2 n
Orge — » 15: 5 »
Avoine . . . . .  lé muid n gg: 2 n

3. H AIE . Au marché du 16 Février.
Epeautre . le sac . fr. 21 : bz. àfr. 23 :2  bz.
Orge . . .  — . . n : n
Seigle . . .  — . . n i5 : » à fr. : bz
Prix moyen — . . » 22 : 4 » 3 rappes.
Il s'est vendu 481 sacs froment et épeaulre.
Reste en dépôl 335 —

NB* Lesaccontientenviron g7/ 8éminesdcNeuchàlcl.

V A R I É T É S .

DÉVOUEMENT ET RÉSIGNATION.
Simple récit.

Suite.

— Certainement , vous devez me compren-
dre , madame , reprit le médecin. Ne faut-
il pas vous ménager pour le soigner , conserver
voire lait pour lui et le bambin P Est-ce qu 'une
mère ne doit pas songer avant tout à ses en-
fants ? A propos , depuis quand ces petits drôles
oublient-ils de me dire adieu ? J'ai promis une
balle à Julien. ,,-

Le médecin élevait la voix ; l'aîné des gar-
çons sortit de derrière une cloison et s'avança
avec timidité; mais Chares s'éiait déjà jeté au
cou du docteur. .-.

Tandis que celui-ci jasait avec les enfants,
mon attention était toule à la pauvre femme,
que je voyais, dans le coin le plus reculé, se
rouler en quelque sorte sur elle-même, s'aban-
donnant à la douleur.

J'entendais cependant Julien répéter :
"Tant que cqla! Oh c'est trop ! Songez

donc, monsieur, vingt sous ! Je ne veux pas
acheter une paume de vingt sous ! Vous vous
êtes trompé , n'est-ce pas ?

— Et moi , donc ! s'écria son frère ; combien
aurai-je de billes pour ce beau sou d'argent ?
Est ce qu 'il est tout pour moi , monsieur ? ,,

Le docteur cherchait à se débarrasser d'eux ;
mais Julien , dès qu 'il' fut assuré que la pièce
d'argent était bien pour lui , reprit d'un ton
résolu :

" Alors, Charles, ma belle pièce ronde esl
à maman, pour mon papa , et la tienne aussi ,
n'est ce pas ?

— Oui , oui; je m'en vais la porter à papa ,
moi-même ! C'est moi qui veux la lui donner,»
cria Charles; et tandis que sa mère s'élançait
pour emp êcher l'enfant d'ouvrir la porte du
cabinet , le docteur sortit  et je 'Ie suivis.

« Y  a-t-il de l'espoir ? lui demandai-je, en
le pressant d'entrer chez moi.

— De l'espoir ! répéta-t-il ; mais vous ne
l'avez donc pas regardé ! mais cet homme-là
est mort; c'est un cadavre qui respire et pense
par j e ne sais quel galvanisme effrayant ; tous
les organes sont inertes, toute la chair est con-
sumée ! Voilà deux j ours que je reviens, cer-
tain de ne plus le retrouver , et il est là , en-
core là , martyr  de la misère. Il me disait l'au-
tre semaine : 0 Comment voulez-vous que je
meure, j 'ai trois enfants ? ,, Main tenant , il
le sent bien , qu 'il faut mourir , il est résigné ;
seulement , les forces que sa volonté avait ac-
cumulées pour l'inégale lut te  le soutiennent
sur la limite ; je vous dis qu 'il n'est ni vivant
ni mort. Oh ! c'est effroyable ; moi , fait au
spectacle des tortures de l'agonie, j 'ai peine à
supporter celle là.

— U souffre alors ?
— S'il souffre ! vous le demandez ? A trente-

trois ans , consiitué comme il l' est , avec un
corps de lesquelles angoisses n'a-t-il pas fallu
pour dévorer ces chairs florissantes , ces muscles
robustes dont il ne reste rien , pour briser ces
forces qu'aucun excès n'avait entamées ! La

misère l'a détruit pied à pied ; depuis six ans
ce glas continuel : du pain ! sonne à ses oreilles,
sa femme et ses enfants ont beau se taire, il
l'entend, il l'entend toujours ; ils ont travaillé
sans relâche , elle et lui , pour conserver les
joues rondes et roses de ces pauvres petits ché-
rubins , destinés maintenant à devenir du gi-
bier d'hospice ou à mendier dans les rues.
Comment la veuve soutiendrait-elle cette ni-
chée ? lui , le plus fort , part le premier ; elle
suivra , c'est la marche ; et que Dieu ait pitié
des orp helins !

— J'avais cru ce pauvre homme bon pro -
fesseur de mathémati ques ; je ne sais où j'ai
ouï dire qu 'il n 'élait point dépourvu de ta-
lent.  Comment donc n 'a-t-il pu soutenir sa
famil le?  Sa femme manquerait-elle d'ordre et
d'économie ? Au fait , il m'en souvient , ses
enfants étaient loujours fort bien mis; et, de
la part du père , n 'y aurait-il pas aussi paresse
ou nonchalance ? Dans la plupart des misères,
on trouve toujours quel que vice caché!...

— Laissez donc ! je suis las, moi que mon
état appelle auprès des grabais et des lits de
plumes, je suis las d'entendre le riche cher-
cher un vice au sein de chaque misère, comme
l'écolier cherche un noyau au milieu de cha-
que pêche. Depuis quand- le malheur doit-il
entraîner la perfection ? et où est celui , riche
ou pauvre , qui se vaille d'éire sans faiblesse ?
Oui , voire voisin élait t imide et fier; s'il avait
eu quel que venu d'outrecuidance et d'intri-
gue, il possédait plus de talent et de mérite
qu 'il n 'en faut pour se tir er d'affaire ; il ne sa-
vait que travailler et souffrir : rien d'étonnant
qu 'il ait gagné avant le temps la porte que
nous pisserons tous.

Résolu à en apprendre le plus possible sur
mes malheureux voisins, l'amer tume de mon
interlocuteur ne pouvait me décourager. Il
était évident que la persévérance du malheur
de cette famille et la longue agonie du malade
avaient irrité ses nerfs et enflammé sa bile.

"Oui , vraiment , répondait -il à mes deman-
des;— oui , il donnait des leçons que les pa-
rents marchandaient , car le professeur était
pauvre ; que l'écolier oubliai t  de payer, carie
maître était trop délicat pour réclamer jamais 
Oui , il a longtemps remplacé en chaire un sa-
vant connu , et que je ne demande pas mieux
que de vous nommer ; mais si le professeur
en litre percevait tous les émoluments de la
charge dont l'autre remplissait toules les fonc-
tions , en revanche le grand homme n'avait-il
pas promis de faire obtenir à son humble sup-
pléant le premier emp loi vacant auquel ce
dernier aurait des droits incontestables , pour-
vu qu 'il ne se présentât point de candidats pour
le lui disputer? —Oui , il pré parait les travaux
de MM. tels et tels , qui ont aussi formé le
louable projet de lui devenir utiles en temps
et lieu ; esi-ce leur faute s'il n'attend pas ? Nul
doute qu 'il n 'ait de fameuses oraisons funè-
bres au Père-Lachaise ; mais je suis un pro-
fane , moi , et je n 'irai pas voir répandre des fleurs
sur sa tombe. Je me ferais là quel que affaire ;
rien ne m 'empêcherait de leur crier :"Eh !
que ne lui donniez-vous du pain de son vi-
vant? cela .vous aurait économisé les couron-
nes d'immortelles et les fleurs de rhétorique !

— Probab lement qu 'il y a impuissance plu-
tôt que mauvais vouloir dans ceux qui ne l' ont
pas servi.

— A merveille ! entrez dans ses eaux ! Par-
bleu ! il ne lui manque que ,1a parole pour sui-
vre cetie veine avec plus d'avantage que vous.
Il m'en a assez rabat tu  les oreilles de tout ce
verbiage de bonté ! Il vous dirait , s'il pouvait
encore dire , le malheureux ! que les écoliers
qui ne l'ont point ou mal payé éiaient plus à
plaindre que lui , et que , bien ceriainemenf ,
ils n'avaient pu s'acquitter ; que les parents
qui marchandaient sa vie étaient gênés, l'é-
ducation étant si chère ; que ses amis , ses
protecteurs ont les meilleures in tent ions  du
monde ; que le professeur a (oui fait pour lui
assurer une position aisée ; tout  faii ! Eh ! que
ne lui donnait - il seulement un quart  des
appointements qu 'il touche? La dupe a veillé,
travai l lé , sué, affamé; le sage a perçu , placé,
thésaurisé , mangé. Mais , en fin de compte ,
un peu plus tôt , un plus tard , tous deux au-
ront le même lit , la terre ; le.même repos, la
mort .  Il n'y a donc lieu de plaindre aucun
des deux ; (oui va bien dans le meilleur tles
mondes, et j 'ai l'honneur de vous saluer. ,,

(La suite au p rochain numéro) .

A LA LIBRAIRIE DE M. F. TAVEL.
B HUMES.—ENBOUEMENTS

La renommée loujours croissante de la PâTE PECTO-
RALE DE GEORCÉ, pharmacien à E p iniil (Vosges), est la
preuve de son efficacité constante pour la guéri on
prompte et radicale des R HUMES , TOUX NERVEUSES , CA-
TARRHES , ASTHMES, COQUELUCHES, MAUX DR GORGE , EN-
ROUEMENS et autres MA LADIES DB POITRINE . L'approba-
tion des facultés de médecine ct de pharmacie (Codex),
ct la vogue immense dont elle jouit depuis dix ans, la
rendent d'autant plus préférable à toutes les autres
PâTES PECTORALES, qu 'elle coûte moitié moins. — Le
pr ix des boîtes esl de4%bzct8 '/_ batz avec le prospec-
tus. — Des dépôts sont établis dans toutes les meilleures
pharmacies de la Suisse , et à Neuchâtel chez M. Ta-
vcl|; à la Chaux-de-Fonds chez M. Vielle pharmacien.

On ne doit avoir confiance qu 'aux boites portant
l'étiquette et la signature GEORGé.

P A R  A D D I T I O N .

VÉRITABLE

HUILE DE MACASSAR,
DE ROVOLJND ET SON ,

A LONDRES.
Seul dépôt pour Neuchâtel chez Gruet , coiffeur.


